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Les partenariats d’affaires entre le Canada et les États-Unis

Justin Trudeau souligne l’importance de la relation entre les deux pays
(JB) Lors de sa dernière visite aux États-Unis, 
le premier ministre du Canada, Justin Trudeau 
a rencontré plusieurs dirigeants politiques 
et chefs d’entreprise afin de souligner 
l’importance de la relation existant entre 
le Canada et les États-Unis et de créer de 
nouvelles occasions d’affaires.

À Chicago, le premier ministre a rencontré 
Bruce Rauner, gouverneur de l’Illinois, et 
Rahm Emanuel, maire de Chicago, pour 
discuter de l’importance de l’Accord du 
libre-échange nord-américain (ALÉNA). Les 
dirigeants ont également abordé le thème de 
la lutte contre les changements climatiques, 
du tourisme transfrontalier et du secteur de 
l’énergie. Le premier ministre a aussi discuté 
avec des étudiants de l'Institut d’études 
politiques de l’Université de Chicago, où il a 
souligné l’importance du devoir civique, de 
la participation des jeunes, de l’égalité des 
sexes et du multiculturalisme.

À San Francisco, Justin Trudeau a rencontré 
les chefs d’entreprise d’envergure mondiale 
afin de faire valoir les opportunités 
d’investissement qu’offre le Canada. Il a 
rencontré Marc Benioff, président-directeur 
général de Salesforce, qui a annoncé que son 
entreprise allait investir au Canada deux 
milliards de dollars américains au cours des 
cinq prochaines années. Cet investissement 

permettra à Salesforce d’étendre ses services 
de gestion des relations avec la clientèle et 
mènera à la création de milliers d’emplois 
pour la classe moyenne. Le premier ministre 
a rencontré Daniel Saks, président-directeur 
général d’AppDirect, qui a annoncé son 
intention de créer 300 nouveaux emplois et 
d’accroître la présence de cette entreprise au 
Canada. M. Trudeau a également rencontré 
Jeff Bezos, président-directeur général 
d’Amazon, Robert Bradway, président-
directeur général d’AMGen et Devin Wenig, 
président-directeur général d’eBay.

Le lendemain, il a rencontré Jerry Brown, 
gouverneur de la Californie, ainsi que 
Gavin Newsom, lieutenant-gouverneur de 
la Californie pour parler des avantages que 
l’ALÉNA apporte à la Californie comme au 
Canada, et pour discuter de l’importance 
de poursuivre la collaboration entre les deux 
pays dans la lutte contre les changements 
climatiques.

Dans la région de Los Angeles, le premier 
ministre a prononcé un discours à la Ronald 
Reagan Presidential Foundation and Institute 
à Simi Valley. Durant son discours, il a parlé 
du partenariat historique entre le Canada et 
les États-Unis. Il a fait valoir le rôle vital que 
cette relation joue pour assurer la sécurité 

et la prospérité des deux pays ainsi que les 
emplois créés au sein de la classe moyenne.

Pour Justin Trudeau : « Cette visite nous 
a donné l’occasion de renforcer encore 

davantage notre relation particulière et de 
continuer de travailler ensemble en vue de 
créer des opportunités pour la classe moyenne 
des deux côtés de la frontière ». ■
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Lors de sa dernière visite officielle aux États-Unis, Justin Trudeau a souligné l’importance de la relation entre les 
deux pays.

Prix Créateurs d’emplois du Québec

« Bienvenue dans ce nouveau Québec de la prospérité partagée » (Philippe Couillard)

(JB) Lors de la soirée de la première 
édition du Gala du Prix Créateurs 
d’emplois du Québec, le premier 
ministre, M. Philippe Couillard, a 
livré une allocution où il a salué les 
entrepreneurs de tout le Québec et 
reconnaît le bien-fondé de célébrer leur 
succès par l’entremise d’un événement 

prestigieux. Voici quelques extraits de 
son allocution.

« Créateurs, créatrices d’emplois, c’est un 
honneur et un plaisir pour moi que de me 
retrouver parmi vous, vous qui créez des 
emplois sur le terrain, et surtout, partout 
dans nos régions. J’apprécie beaucoup que 

cet événement ait une couleur régionale 
et je salue les gens du Saguenay – Lac-
Saint-Jean qui sont dans la salle. Je suis 
particulièrement heureux de vous voir ici 
et également ceux et celles de toutes nos 
régions.

Vous savez qu’on ne peut ni surestimer ni 
sous-estimer le rôle d’un gouvernement 
dans la croissance économique et la création 
d’emplois. Il ne faut pas le surestimer parce 
qu’il y a des leviers extérieurs au Québec, il y 
a des circonstances qui sont internationales. 
Mais, avant tout, c’est à vous que revient 
la tâche de créer de l’emploi et vous le 
faites très bien. Mais il ne faut pas sous-
estimer non plus le rôle du gouvernement. 
Lorsqu’on crée un environnement fiscal 
favorable, quand on allège la réglementation 
(et je salue Lise Thériault qui effectue ce 
travail depuis quelque temps et les résultats 
sont là) et quand on crée un climat favorable 
à l’investissement, on retrouve la confiance. 
On est déjà sur la bonne voie et il faut 
continuer.

Ce qui me fait plaisir, c’est de voir de quelle 
façon on me parle du Québec quand je 
me déplace à l’extérieur de nos frontières. 
Je peux vous dire que la perception est 
devenue la réalité. Fini le Québec des 
déficits chroniques, de l’endettement. Fini 
le Québec du chômage, le Québec né pour 
un petit pain. Bonjour le nouveau Québec 
des moyens retrouvés, des entrepreneurs 
dynamiques et la prospérité pour tous nos 
concitoyens et concitoyennes. (…)

Je veux féliciter les organisateurs de cette 
belle soirée. Quelle belle idée! (…) J’ai hâte 
d’entendre l’histoire de ces entreprises. 
C’est ce qui m’intéresse le plus dans ce 
genre d’événement. Entendre l’histoire 
d’une entreprise, comment l’idée a jailli, 
comment l’idée est devenue réalité et 
comment on amène la réalité encore plus 
loin. Je vous souhaite une très bonne soirée 
dans ce nouveau Québec de la prospérité 
partagée ». ■
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Le premier ministre du Québec, Philippe Couillard, lors de son allocution au début du gala du Prix Créateurs 
d’emplois du Québec.



4	 Le journal Nouvelles Économiques      |      Volume 3 – Numéro 9      |      Mars 2018	 www.journal-local.ca

002 Prix Createurs QC - Aug 2017 - v2.indd   1 8/15/2017   3:07:20 PM

Agriculture, 
foresterie, 
manufactures 
et services

Une structure 
industrielle 
enviable

(JB) Le Bas-Saint-Laurent est reconnu 
pour ses activités agricoles et forestières, 
mais depuis une quinzaine d’années, 
l’industrie manufacturière et le secteur 
des services sont de plus en plus présents.

L e  B a s - S a i n t - L a u r e n t  c o m p t e 
114 municipalités couvrant un territoire 
de 22 500 km2. Les huit municipalités 
régionales de comté sont La Matapédia, 
Matane, La Mitis, Rimouski-Neigette, 
Basques, Rivière-du-Loup, Témiscouata 
et Kamouraska. En 2006, cette MRC 
représentait 2,7 % de la population du 
Québec et 64 % de la population vit 
en territoire rural, selon le ministère 
de l’Immigration de la Diversité et de 
l’Inclusion. L’économie de la région est 
composée d’industries dynamiques comme 

la fabrication d’aliments et de boissons, 
la fabrication métallique industrielle et 
celle des produits en bois. Ce territoire, 
dont la force économique reposait jadis 
presque essentiellement sur l’agriculture 
et la foresterie, a connu une diminution 
marquée depuis une quinzaine d’années, 
faisant de plus en plus de place aux secteurs 
des services. ■

(JB) Située sur la rive nord du Saint-
Laurent, le Saguenay – Lac-Saint-Jean 
jouit d’une structure industrielle 
enviable. La main-d’œuvre qualifiée et 
l’environnement économique favorable 
assurent la croissance de ses industries. 
Jadis connue comme une région dont 
l’économie était principalement basée 
sur la foresterie, le Saguenay – Lac-Saint-
Jean a vu son économie transformée grâce 
à son grand potentiel hydroélectrique.

Le Saguenay – Lac-Saint-Jean compte 
49 municipalités couvrant un territoire de 
104 000 km2. Les municipalités régionales 
de comté (MRC) sont Le Domaine-du-
Roy, Maria-Chapdelaine, Lac-Saint-Jean-
Est, le Fjord-du-Saguenay et et la ville de 
Saguenay, qui possède également le statut 
de MRC.

L’exploitation des ressources naturelles 
assure le développement économique 
de la région. Selon les estimations du 
gouvernement canadien, l’exploitation 
forestière génère près de 2 G$ et 
25 000 emplois dans cette région. La 
construction et l’ingénierie sont également 
dynamiques. On peut aussi observer que 
l’industrie de la transformation alimentaire 
(surtout au Lac-Saint-Jean) est de plus 
en plus importante et qu’elle démontre 
un fort potentiel de développement. Les 
secteurs à surveiller sont la transformation 

des produits laitiers et des viandes, de 
même que la culture et la transformation 
du bleuet, qui connaissent une nette 
progression. ■

 01   Bas-Saint-Laurent  02   Saguenay-Lac-Saint-Jean

Les Prix Créateurs d’emplois du Québec

En route vers une deuxième édition
Collaboration spéciale

PIERRE DOLBEC

L’arrivée du printemps cadrera avec le début 
des préparatifs de l’édition 2018 des Prix 
Créateurs d’emplois du Québec. Je dois dire 
que c’est avec un bel optimisme que nous 
envisageons cette seconde mouture.

Si l’on jette un regard sur la première édition, 
on constate que la mise en œuvre de cet 
immense chantier s’est déroulée dans un 
temps qui défie les lois organisationnelles 
habituelles. Pour tout dire, ça s’est passé 
tellement vite que des joueurs importants 
nous ont confié, après l’événement, qu’ils 
doutaient du succès de cette première 

incursion regroupant des entrepreneurs de 
tout le Québec.

Force est d’admettre que le défi a non 
seulement été relevé, mais que l’événement 
a suscité un beau mouvement de solidarité 
envers des hommes et femmes d’affaires 
provenant des quatre coins de la province. Le 
premier ministre Philippe Couillard, présent 
à l’événement, nous a confié à quel point 
cette soirée l’a ému. C’était la première fois 
qu’il voyait des dirigeants d’entreprise des 
17 régions administratives du Québec se 
réunir sous un même toit afin de se féliciter 
de leurs bons coups et de s’encourager les 
uns les autres. Ça a été un gala qui a fait un 
bien immense à toute la communauté des 
gens d’affaires du Québec.

Cette seconde édition, qui se tiendra 
le 24 octobre 2018, sera encore plus 
extraordinaire parce que nous disposons 
d’un horaire moins chargé et que la glace a 
déjà été brisée entre les organisateurs et les 
participants.

Dès maintenant, j’invite tous les maires des 
villes et municipalités du Québec, tous les 
directeurs municipaux, les gestionnaires 
des parcs industriels et les propriétaires 
d’entreprise à nous faire part de leur 
volonté de participer à la préparation de cet 
événement de grande envergure. Dès la fin 
du mois de mars, des membres du comité 
organisateur vous contacteront afin de leur 
raconter vos bons coups. C’est un rendez-
vous à ne pas manquer! ■

M. Pierre Dolbec, président de la Corporation des parcs 
industriels de Québec.
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Selon les estimations du gouvernement 
canadien, l’exploitation forestière génère près 
de 2 G$ et 25 000 emplois dans la région du 
Saguenay – Lac-Saint-Jean.

Ce territoire, dont la force économique reposait jadis presque essentiellement sur l’agriculture et la foresterie, 
a connu une diminution marquée depuis une quinzaine d’années, faisant de plus en plus de place aux secteurs 
des services.
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Nouvelles 
technologies  
et diversité

Une région 
propice à 
l’exportation

Le pôle 
industriel  
du Québec

Une économie 
de plus en plus 
éclectique

( JB) Située sur la rive nord du 
Saint-Laurent, la région de la Capitale-
Nationale touche à la Mauricie, 
a u  n o rd - o u e s t , a u  Sa g u e n a y  – 
Lac-Saint-Jean, au nord et à la Côte-Nord 
au nord-est.

Cette région occupe 19 300 km2, compte 
59 municipalités et les entreprises qui y 
sont installées évoluent dans une économie 
diversifiée. De nombreux centres de 
recherche axés sur le développement s’y 
trouvent et emploient une main-d’œuvre 
spécialisée dans des domaines comme 
les technologies de l’information, la 
conception de jeux vidéo, les techniques 
biomédicales, la géomatique et l’optique-
photonique.

Des domaines d’excellence ou d’innovation 
sont par ailleurs en plein essor dans la 
région, dont la finance et les assurances, 
l’alimentation santé, la construction de 

bâtiments verts et intelligents, les sciences 
de la vie ainsi que le tourisme lié au 
patrimoine, à la culture et à la nature.

Il est à noter que dans la Capitale-Nationale, 
ce sont les domaines de la santé, de 
l’éducation et de l’administration publique 
qui procurent le plus d’emplois. Les autres 
vecteurs d’économie sont, par ordre 
d’importance, le secteur manufacturier, 
celui de la construction et le secteur 
primaire. ■

(JB) La région administrative de l’Estrie 
est bordée à l’est et au sud par plusieurs 
états américains soit le Maine, le New 
Hampshire, le Vermont et New York. 
Au nord, elle est délimitée par les 
régions du Centre-du-Québec et de la 
Chaudière-Appalaches et, à l’ouest, par 
celle de la Montérégie. Elle comprend 
89 municipalités, dont la plupart 
sont regroupées en six municipalités 
régionales de comté (MRC) : du Granit, 
des Sources, du Haut-Saint-François, du 
Val-Saint-François, de Coaticook et de 
Memphrémagog. Le territoire de l’Estrie 
s’étend sur près de 10 200 km2.

L’économie de l’Estrie repose sur une 
structure qui allie les secteurs traditionnels 
et non traditionnels. Parmi les secteurs 
traditionnels, on peut mentionner le 
matériel de transport, la fabrication de 
produits en caoutchouc, la transformation 
du bois, la fabrication du papier et 
l’agriculture.

Parmi les secteurs non traditionnels, on en 
compte plusieurs qui sont spécialisés dans 
les technologies de pointe, ce qui permet 
de diversifier l’économie régionale. Parmi 
ces derniers, on retrouve de la fabrication 
de produits métalliques, de la fabrication 
de machines, de techniques biomédicales 
et de technologies de l’information.

Plus des trois quarts des emplois occupés 
dans la région font partie du secteur 
tertiaire. Le secteur manufacturier, celui 
de la construction et le secteur primaire 
suivent ensuite en importance. ■

(JB) La région administrative de Montréal 
est entourée par la rivière des Prairies et 
le fleuve Saint-Laurent. Elle correspond 
à l’île de Montréal. C’est la région la plus 
peuplée, urbanisée et le pôle industriel 
du Québec et elle joue un rôle majeur 
au chapitre de l’enseignement et de la 
recherche. En plus de la Ville de Montréal, 
la région de Montréal est composée de 
15 villes ne faisant pas partie d’une MRC.

L’activité économique de la région de 
Montréal tourne principalement autour 
des industries du secteur tertiaire, soit les 
services. Ce secteur, très diversifié dans 
la région, a généralement de bonnes 
perspectives de croissance. L’emploi y 
est réparti de façon presque équivalente 
entre les services aux producteurs, 
les services à la consommation et les 
services gouvernementaux. L’industrie 
de la fabrication et de la production de 
biens engendre aussi de fortes retombées 
économiques. Cette région démontre 

également un fort dynamisme dans les 
domaines des technologies de l’information 
et des communications, des effets visuels, 
de l’aérospatiale et des sciences de la vie.

Pôle industriel le plus important du 
Québec, Montréal génère plus de la moitié 
de l’activité économique du Québec. La 
région exerce une forte attraction sur les 
jeunes adultes et la population immigrante, 
ce qui contribue à sa croissance et sa 
diversité et à faire de sa population l’une 
des plus jeunes du Québec. ■

( J B )  Si t u é e  a u  n o rd  d u  f l e u ve 
Saint-Laurent, la Mauricie compte 
42 municipalités situées sur un territoire 
de près de 40 000 km2 qui regroupe trois 
municipalités régionales de comté 
(MRC), soit : Maskinongé, Mékinac et 
des Chenaux. On y compte également 
trois réserves indiennes : Coucoucache, 
Obedjiwan et Wemotaci, toutes habitées 
par une communauté atikamekw.

Cette région est historiquement marquée 
par son économie industrielle. Jadis, 
plusieurs secteurs d’activités y étaient 
représentés comme les ressources 
naturelles, le textile, le vêtement, les 
pâtes et papiers et l’hydroélectricité. 
Les secteurs du bois, du meuble, des 
produits métalliques, électriques, ainsi 
que la transformation agroalimentaire et 
le tourisme y sont encore très présents 
et affichent un fort dynamisme. La 
Mauricie s’est également engagée dans 
un mouvement de diversification, faisant 

davantage de place à des créneaux à forte 
valeur ajoutée, aux matériaux composites, 
aux technologies de l’information, à 
l’énergie et aux technologies vertes et 
à l’économie du savoir grâce, entre 
autres, au soutien du développement de 
l’entrepreneuriat.

Le secteur tertiaire représente plus des trois 
quarts des emplois occupés dans la région. 
Le secteur de la fabrication, le secteur de la 
construction et le secteur primaire suivent 
ensuite en importance. ■

 03   Capitale-Nationale

 05   Estrie  06   Montréal

 04   Mauricie
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Budget 2018 de la Ville de Rimouski 

La Chambre de commerce satisfaite
(JB) La Chambre de commerce et de l’industrie 
de Rimouski-Neigette (CCIRN) est satisfaite 
du budget équilibré présenté par la Ville de 
Rimouski.

« Un budget équilibré avec une hausse de 
taxe raisonnable et le maintien d’un niveau 
d’endettement sous la moyenne des villes 
comparables sont de bonnes nouvelles pour 
nos membres et les citoyens de Rimouski », 
a déclaré François Dumont, président de 
la CCIRN, qui a précisé que la Chambre 
partage les mêmes enjeux de la ville en ce 
qui concerne le développement du parc 
industriel, la revitalisation du centre-ville, 
l’attractivité et la rétention de main-d’œuvre 
qui passe aussi par l’immigration.

Augmentation des investissements 
pour cette année

La CCIRN s’estime également satisfaite 
de l’augmentation des investissements 
prévus pour les années 2018 et 2019, 
comparativement à la somme estimée l’an 
dernier. En revanche, la Chambre remarque 
qu’il y a une diminution marquante au 
chapitre des investissements pour 2019 et 
tient à souligner que la Ville de Rimouski 
demeure toujours en déficit à l’égard de ses 

infrastructures sportives et qu’il reste encore 
du travail à faire, et ce, malgré la construction 
du nouveau complexe sportif (NDLR : le 
complexe glace et piscine devient le Complexe 
sportif Desjardins à la suite d’un soutien de 
4 M$ de la part de la Caisse Desjardins de 
Rimouski).

À ce sujet, la CCIRN souhaite que l’adoption 
de la Loi 22 par le gouvernement du Québec, 
accordant une plus grande souplesse aux 
municipalités, notamment pour la gestion 
des appels d’offres, permette à la Ville de 
revoir ses politiques pour faire en sorte que 
les entrepreneurs de Rimouski puissent 
bénéficier davantage des investissements 
annoncés. ■

François Dumont, président de la CCIRN, estime que le 
budget présenté par la Ville de Rimouski est équilibré.

Le complexe glace et piscine devient le Complexe sportif Desjardins à la suite d’un soutien de 4 M$ de la part de 
la Caisse Desjardins de Rimouski.
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FIER CONSTRUCTEUR 
D’EMPLOIS AU PAYS.

30 000 COEURS 
À L’OUVRAGE

Une économie 
à la fois urbaine 
et rurale

Une économie 
diversifiée

Une force 
hydroélectrique de 
premier plan et un 
fort potentiel éolien

Des gisements  
connus 
internationalement

( JB) La région administrative de 
l’Outaouais, dont le sud voisine l’Ontario, 
compte 67 municipalités réparties sur 
environ 33 000 km2. Elle comprend quatre 
municipalités régionales de comté (MRC) 
soit celles de Papineau, des Collines-de-
l’Outaouais, de la Vallée-de-la-Gatineau 
et de Pontiac.

Sur le plan économique, l’Outaouais 
compte sur deux réalités distinctes : celle 
de la zone urbaine (Ville de Gatineau) 
et celle de la zone rurale (les MRC). La 
première zone, à forte concentration 
de population, contribue grandement 
à l’activité économique régionale. Elle 
est le siège des principales activités 
de services. La seconde zone, à faible 
concentration démographique, se 
distingue par une exploitation forestière 
ou agricole remarquée. Si on répartit les 
divers secteurs économiques, on note 
que le secteur primaire occupe 3 % de 
l’économie, le secteur secondaire, 14 % 
et le secteur tertiaire, 83 %.

Au début des années 1990, la région est 
entrée dans une ère de diversification 
économique qui s’est traduite par 
le développement des secteurs des 
technologies de l’information (TIC) et de 
l’agroalimentaire. Les TIC ont poursuivi 
leur expansion au fil des ans, notamment 
dans la conception de logiciels.

La région de l’Outaouais compte également 
une vingtaine de centrales électriques qui 
contribuent  à la puissance hydroélectrique 
du Québec. ■

(JB) La Côte-Nord est la deuxième plus 
grande région administrative du Québec 
avec une superficie de plus de 300 000 km2. 
Elle longe le fleuve Saint-Laurent, de 
Tadoussac à la frontière du Labrador. La 
région touche le Saguenay-Lac-Saint-Jean 
à l’ouest et le Nord-du-Québec, au nord.

La Côte-Nord compte six municipalités 
régionales de comté (MRC), soit celles 
de Caniapiscau, de la Haute-Côte-Nord, 
de Manicouagan, de Minganie, de Sept-
Rivières et celle du Golfe-du-Saint-Laurent. 
Les villes de Baie-Comeau et de Sept-Îles 
regroupent la moitié de la population de 
cette région administrative.

L’exploitation et la transformation des 
ressources naturelles constituent les 
leviers économiques de la région par le 
biais de l’énergie, la forêt, les mines, la 
métallurgie et la pêche commerciale. Au fil 
des années, la Côte-Nord a développé un 
créneau d’excellence dans les ressources, 
les sciences et les technologies marines 
ainsi qu’en ingénierie des procédés miniers 
et métallurgiques.

La Côte-Nord est reconnue mondialement 
pour ses mines de fer et les alumineries 
présentes à Baie-Comeau et Sept-Îles 
produisent une importante quantité 
d’aluminium utilisé au Québec. Les projets 
miniers et hydroélectriques, ainsi que le 
secteur de la construction regroupent une 
grande part des emplois de la région.

Enfin, le secteur du commerce de détail 
est le principal employeur dans l’industrie 
bioalimentaire de la Côte-Nord. Celui de 
la restauration a développé une cuisine 
régionale avec les produits du terroir et la 
transformation alimentaire des produits 
marins. ■

(JB) La région administrative du Nord-du-
Québec s’étend au nord du 49e parallèle 
et couvre un peu plus de la moitié de la 
superficie totale du Québec, soit une 
superficie de plus de 700 000 km2. C’est 
aussi la région la moins peuplée du 
Québec. Parmi sa population se trouvent 
deux communautés autochtones : les 
Cris et les Inuit, ainsi que les Jamésiens, 
qui habitent dans cinq municipalités et 
trois localités.

L’économie du Nord-du-Québec 
repose sur ses importantes ressources 
hydroélectriques, minières et forestières. 
C’est la région du Québec qui produit 
actuellement le plus d’électricité grâce 
à ses centrales hydroélectriques et elle 
présente un fort potentiel éolien, qu’elle 
a commencé à développer. L’exploitation 
des ressources minières et forestières 
engendre des retombées économiques non 
négligeables pour la création d’emplois. 
À ce titre, elle vient au premier rang des 

investissements pour l’exploration et 
la mise en valeur des gîtes minéraux et 
représente la région qui a le potentiel 
d’exploration et d’exploitation le plus élevé. 
Quant à l’industrie forestière, elle procure 
de la main-d’œuvre dans les secteurs de 
l’exploitation, de la transformation du bois 
ainsi que dans l’opération de la machinerie 
requise pour cette transformation.

L’industrie du tourisme génère aussi des 
emplois pour plusieurs personnes. De 
plus, elle offre une grande possibilité 
d’intégration de la population autochtone 
au marché du travail. ■

( JB) Situé à l’extrême ouest de la 
province et comptant 65 municipalités 
couvrant une superficie de 64 700 km2, 
la région administrative de l’Abitibi-
Témiscamingue comprend quatre 
municipalités régionales de comté (MRC), 
soit celles de l’Abitibi, de l’Abitibi-Ouest, 
de Témiscamingue et de la Vallée-de-l’Or. 
Au nord, on trouve la région du Nord-du-
Québec, au sud, l’Outaouais, à l’est, la 
Mauricie et à l’ouest, l’Ontario.

L’Abitibi-Témiscamingue est la terre de 
prédilection des ressources naturelles. Ses 
richesses agricoles, forestières, minérales et 
hydriques en font une région unique dont 
l’économie est en plein essor. Les zones 
urbaines de cette région sont constituées 
des villes de Rouyn-Noranda, Val-d’Or et 
leurs alentours.

La transformation des matières premières 
engendre une vigueur industrielle et 
contribue à un taux d’activité et d’emploi 
des plus élevés. La région mise sur la 
qualité de sa fibre de bois. Dans le secteur 

manufacturier, les entreprises de bois 
de sciage, des pâtes et papiers et de la 
fabrication de produits en bois sont très 
actives en Amérique du Nord.

L’Abitibi-Témiscamingue est réputée 
internationalement pour ses gisements 
de cuivre, de zinc et de nickel, sans 
oublier ses métaux précieux comme l’or. 
La présence d’une fonderie en Abitibi-
Témiscamingue représente un atout, de 
même que l’expertise de la main-d’œuvre 
liée à l’industrie minière. ■

 07   Outaouais

 09   Côte-Nord  10   Nord-du-Québec

 08   Abitibi-Témiscamingue
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casinosduquebec.com 1 800 665-2274 18+

La Société des casinos du Québec
salue les créateurs d’emplois  !

Véritables instruments de développement économique et 
touristique, les casinos du Québec génèrent  

8 200 emplois directs, indirects et induits* au Québec.

* Source : Groupe Altus et E&B DATA, 2016.

    Exécution intégrée. Succès assuré.                                                                           

Chef de file spécialisé en 
impartition stratégique d’opérations et en recrutement 

depuis plus de 25 ans.

drakkarcorpo.ca

Place à 
l’agroalimentaire, 
au tourisme et à 
l’énergie éolienne

La plus 
petite, mais 
la plus dense

Un sens poussé de 
l’entrepreneuriat

(JB) La région administrative de la 
Gaspésie – Îles-de-la-Madeleine comprend 
44 municipalités regroupées en cinq 
municipalités régionales de comté (MRC) 
soit celles d’Avignon, de Bonaventure, La 
Haute-Gaspésie, de la Côte-de-Gaspé et 
du Rocher-Percé.

L’économie de la région repose surtout 
sur l’industrie bioalimentaire, l’industrie 
du tourisme et l’industrie de l’énergie 
éolienne. L’industrie bioalimentaire génère 
de nombreux emplois, particulièrement 
dans le secteur de la transformation 
alimentaire des fruits de mer. La 
diversification de l’économie dans le 
domaine des biotechnologies marines 
est essentielle pour maintenir la vitalité 
de la région.

Parmi les autres industries clés, 
mentionnons le tourisme. C’est un secteur 
qui compte de nombreuses entreprises 
touristiques embauchant un nombre 
important de personnes, notamment en 
restauration. Les particularités touristiques 
de la région attirent des milliers de visiteurs 
chaque année et engendrent des retombées 
économiques non négligeables.

En Gaspésie, l’industrie de l’énergie éolienne 
représente un créneau d’excellence. Des 
composants pour l’aménagement des parcs 
éoliens y sont fabriqués et on y effectue 

du développement d’expertise pour 
l’usage d’éoliennes dans des conditions 
nordiques. Plusieurs entreprises actives 
dans ce domaine génèrent de nombreux 
emplois et la main-d’œuvre bénéficie d’une 
formation spécialisée.

Aux Îles-de-la-Madeleine, l’exploitation de 
la mine de sel, la seule au Québec, stimule 
l’emploi depuis les années 1980. ■

(JB) Cette région administrative est la 
plus petite du Québec et correspond à 
l’île Jésus. Elle est délimitée par la rivière 
des Prairies, au sud, et par la rivière des 
Mille-Îles, au nord. Elle est entourée des 
régions de Montréal, des Laurentides et 
de Lanaudière. Laval est à la fois une ville 
et une région. La région de Laval a la plus 
forte densité de population au Québec, 
après celle de Montréal.

Le marché du travail de la région de Laval 
se distingue par une grande diversité 
industrielle. Des entreprises de tous les 
secteurs d’activités économiques, de même 
que certaines d’envergure internationale, 
sont établies dans cette région.

Le secteur des services reste cependant 
le principal moteur de l’économie de 
la région administrative de Laval, car il 
offre le plus grand nombre d’emplois. 
Les soins de santé, l’assistance sociale, 
les services professionnels, scientifiques 
et techniques, les services aux entreprises, 
l’information, la culture et les loisirs 
ainsi que le commerce au détail sont des 

secteurs qui devraient connaître une bonne 
croissance au cours des prochaines années.

La production de biens occupe une place 
non négligeable dans l’économie de la 
région et peut s’observer par la vigueur 
du secteur manufacturier, notamment 
dans le domaine des biotechnologies, 
de la pharmaceutique, de la fabrication 
de produits métalliques pour l’industrie 
aérospatiale et de la transformation 
alimentaire. ■

( JB) La région administrative de 
la Chaudière-Appalaches compte 
136 municipalités réparties en neuf 
municipalités régionales de comté (MRC). 
Ce sont les MRC de Beauce-Sartigan, de 
Bellechasse, de L’Islet, de la Nouvelle-
Beauce, des Appalaches, des Etchemins, de 
Lotbinière, de Montmagny et de Robert-
Cliche. La superficie du territoire est d’un 
peu plus de 15 000 km2.

La région de la Chaudière-Appalaches est 
reconnue pour compter sur le savoir-faire 
de personnes possédant un sens poussé de 
l’entrepreneuriat. L’activité économique 
a, par ailleurs, toujours été avantagée par 
des accès directs au fleuve Saint-Laurent 
et la proximité des États-Unis.

L’économie de la région se distingue par 
des activités concentrées sur les secteurs 
primaire et secondaire (production de 
biens, construction et fabrication). Cette 
structure industrielle est particulière à 
cette région. En effet, le secteur primaire 
représente une proportion d’emplois deux 
fois supérieure à celle de l’ensemble du 
Québec.

L’industrie bioalimentaire joue un rôle 
important en Chaudière-Appalaches grâce, 
entre autres, aux activités d’abattage et 

à d’autres activités du domaine de la 
transformation alimentaire.

Sur le plan commercial, les activités sont 
principalement concentrées dans les 
territoires de la Beauce et de Lévis, où se 
trouvent les principales agglomérations. 
La Ville de Lévis, notamment, bénéficie 
de la proximité de plusieurs entreprises 
importantes dans le domaine de la finance 
et des assurances. ■

 11   Gaspésie-Îles-de-la-Madeleine

 13   Laval

 12   Chaudière-Appalaches
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Les municipalités, 
partenaires du 

développement 
économique 

de nos régions !

umq.qc.ca/developpement-economique

418 651-8777 larouchemc.com

Faire des affaires aux États-Unis  
nécessite de communiquer  
dans le même langage que  
nos voisins du sud.

Nous aidons nos clients  
à exporter et à commercialiser  
aux États-Unis.

We 
speak 
American.

Cap sur 
l’aéronautique, 
la forêt et la 
transformation 
du bois

Une économie 
des plus 
diversifiées

( JB) La région administrative des 
Laurentides, d’une superficie de plus de 
21 500 km2, est délimitée, à l’ouest, par 
la région de l’Outaouais et l’Ontario et, à 
l’est, par la région de Lanaudière. Au sud, 
la région longe la rivière des Mille-Îles 
et, au nord, elle touche à la région de la 
Mauricie. On y compte 76 municipalités 
réparties en sept municipalités régionales 
de comté (MRC), soit les MRC d’Antoine-
Labelle, d’Argenteuil, de Deux-Montagnes, 
de La Rivière-du-Nord, des Laurentides, 
des Pays-d’en-Haut et de Thérèse-de-
Blainville. La région des Laurentides 
comprend également 12 territoires, dont 
la réserve amérindienne de Doncaster.

La région des Laurentides est notamment 
caractérisée par la présence d’entreprises 
des secteurs de la forêt et de la 
transformation du bois. Au cours des 
années, d’autres entreprises ont fait leur 
apparition, notamment dans le domaine 
de la fabrication de matériel de transport, 
plus particulièrement en aéronautique, à 

Mirabel et ses environs. Ces entreprises 
de haute technologie contribuent au 
développement de la région par leurs 
investissements et la création d’emplois. 
Les secteurs de la construction et du 
commerce de détail sont aussi en pleine 
expansion dans le sud des Laurentides, 
notamment en raison de la forte croissance 
démographique. L’industrie touristique y 
est également prospère. ■

(JB) Située au Centre-du-Québec, la région 
administrative de Lanaudière touche, au 
sud, aux régions de Laval et de Montréal, 
ainsi qu’au fleuve Saint-Laurent. Au nord 
et à l’est, la région est délimitée par la 
Mauricie et à l’ouest, par la région des 
Laurentides. Lanaudière est composée 
de 58 municipalités regroupées en six 
municipalités régionales de comté (MRC) 
soit les MRC de L’Assomption, de D’autray, 
de Joliette, de Matawinie, des Moulins et 
de Montcalm.

Depuis plusieurs années, la région de 
Lanaudière connaît une solide hausse de 
l’emploi. La croissance démographique 
contribue grandement à cet essor. 
La région de Lanaudière se démarque 
particulièrement par la diversité de son 
économie. L’agriculture domine largement 
l’activité dans le domaine du primaire. 
L’emploi dans le secteur secondaire, qui 
inclut la construction et la fabrication, 
est assez élevé. Enfin, le secteur  
tertiaire (celui des services) regroupe la 
majorité des personnes en emploi dans 
la région.

Lanaudière compte deux créneaux 
d’excellence, celui d’Alliance Métal Québec 
et celui de Design d’ameublement. Le 
premier regroupe principalement des 
entreprises du secteur métallique et le 
second, des entreprises des secteurs du 
meuble et des produits en bois. Il est à 
noter que Design d’ameublement réunit 
des entreprises des régions de Lanaudière 
et de la Mauricie. ■

 15   Laurentides

 14   Lanaudière
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L’industrie 
automobile 
à Québec
Mathieu Laplante 
Président de la Corporation Mobilis & des 
concessionnaires Capitale Chrysler et Ste-Foy Chrysler

FONDATION MOBILIS : UN MOUVEMENT  
DE GÉNÉROSITÉ DES CONCESSIONNAIRES 
AUTOMOBILES ET CAMIONS LOURDS

POUR JOINDRE LA CORPORATION MOBILIS :
5600, boul. des Galeries, bureau 225 Québec (Québec) G2K 2H6

Tél.: 418 624-2290 Fax: 418 624-2304
info@corporationmobilis.com

Nous vous invitons à consulter nos différentes offres d’emploi et d’y faire application 
dans l’onglet Carrières : www.corporationmobilis.com

www.corporationmobilis.com

Soucieux de s’impliquer auprès de la communauté, les concessionnaires 
automobiles et de camions lourds membres de la Corporation Mobilis ont créé 
en 2009 une fondation afin de faire la différence auprès d’enfants, de familles, 
d’individus et d’organismes sociaux faisant face à un besoin relié à la mobilité. La 
Fondation Mobilis a pour mission de redonner chaque année dans la communauté 
afin de soulager les conditions des personnes à mobilité réduite en leur fournissant 
entre autres des services de santé et des équipements spécialisés, en contribuant 
financièrement à l’acquisition d’un véhicule adapté ou en défrayant les coûts de 
déplacements requis par leur condition. Depuis sa création, la Fondation a grandi 
en popularité et le nombre de demandes a fortement augmenté. À ce jour, il a été 
possible d’aider plus de 240 organismes et familles. C’est plus de 1,2 million de 
dollars qui a été récolté.

Chaque année, les concessionnaires Mobilis chapeautent deux activités majeures de 
financement afin d’amasser des dons qui seront remis directement à la Fondation 
Mobilis. La première activité, la Soirée-Bénéfice Avant-Première du Salon 
International de l’auto de Québec, se déroule la veille de l’ouverture officielle du 
Salon de l’auto, soit le lundi 5 mars prochain. Les invités ont donc le privilège 
de visiter avant tout le monde le Centre de foires et le Pavillon Silverwax et ce, 
dans une ambiance des plus prestigieuses tout en contribuant à une bonne cause. 
Au menu : stations gastronomiques, service de valet, prestations musicales, 
performances d’acrobates, Zone Casino, et bien plus. La seconde activité est le 
très populaire Tournoi de golf de la Corporation Mobilis. Il est considéré comme  
le rassemblement annuel de l’industrie automobile et du camion lourd de la 
grande région de Québec. Au total, près de 175 000$ sont amassés annuellement 
par le biais de ces deux événements. 

Vous souhaitez supporter la cause de la mobilité et participer à la soirée la 
plus courue de l’industrie automobile ? Rendez-vous sur le site web du Salon 
International de l’auto de Québec afin de vous procurer des billets pour la Soirée-
Bénéfice Avant-Première.  

Le Salon International de l’auto de Québec en bref
Chaque année, le Salon de l’auto de Québec accueille plus de 70 000 visiteurs de 
partout à travers le Québec. Du 6 au 11 mars prochain à ExpoCité, il y en aura 
assurément pour tous les goûts ! Le Centre de foires fera place aux nouveautés 
de l’automobile, le Pavillon Silverwax sera l’endroit par excellence pour rêver, la 
Zone Familiale Toyota offrira plus de 20 000 pieds carrés de jeux gonflables pour 
le plaisir des enfants et sans oublier, les toutes nouvelles zones thématiques du 
Salon, telles que la Zone Collection, la Zone Antique et la Zone Forces armées 
canadiennes.

Avec des retombées économiques dans la grande région de Québec de plus de 
4,5 M $ le Salon de l’auto mobilise plus de 2 500 travailleurs pendant ses 6 jours 
d’activités.  On compte une clientèle touristique de près de 30% qui génère des 
retombées touristiques de plus de 1,2M $. De plus, près de 23 % des visiteurs 
éloignés séjournent en moyenne plus d’une nuitée afin de venir profiter du Salon 
de l’auto. Sans aucun doute, le Salon International de l’auto de Québec est l’activité 
familiale de la semaine de relâche. 

snclavalin.com

Bâtisseurs d’avenir

Entre 
Québec et 
Montréal

Le secteur  
des services :  
75 % des emplois

(JB) Autrefois appelée « Bois-Francs », 
la région administrative du Centre-du-
Québec comprend 79 municipalités 
regroupées en cinq municipalités 
régionales de comté (MRC) soit les 
MRC d’Arthabaska, de Bécancour, de 
Drummond, de L’Érable et de Nicolet-
Yamaska. On retrouve aussi deux réserves 
autochtones : Wôlinak et Odanak. Les 
principales villes sont Bécancour, 
Drummondville, Nicolet, Plessisville 
et Victoriaville.  Le Centre-du-Québec 
est délimité par la Mauricie, au nord, 
l’Estrie, au sud, la Montérégie, à l’ouest 
et la Chaudière-Appalaches, à l’est.

Situé entre Québec et Montréal et à 
proximité des marchés de l’Est américain, 
le Centre-du-Québec est caractérisé 
par le dynamisme de ses activités 
manufacturières et agricoles. Par ailleurs, 
l’entrepreneuriat est l’une des forces de 
l’économie de la région.

Le parc industriel portuaire de Bécancour 
joue un rôle important dans l’économie de 
la région. Ce parc accueille des entreprises 

industrielles de très grande envergure dans 
les domaines de l’électrométallurgie, de 
l’électrochimie et des industries lourdes.

Le secteur agroalimentaire crée des 
emplois en culture, en élevage et en 
transformation des aliments, notamment 
les produits laitiers et la canneberge. On 
retrouve également d’autres secteurs 
manufacturiers dans le Centre-du-Québec 
comme par exemple, la fabrication de 
machines, de produits métalliques et de 
papier ainsi que la fabrication de produits 
en bois et de matériel de transport. ■

(JB) La région administrative de la 
Montérégie est traversée par la rivière 
Richelieu, longe les États-Unis et l’Ontario 
et s’étend sur un peu plus de 11 000 km2. 
Elle est constituée de 177 municipalités 
réparties en 15 municipalités régionales 
de comté (MRC) soit les MRC d’Acton, 
de Beauharnois-Salaberry, de Brome-
Missisquoi, du Haut-Saint-Laurent, 
du Haut-Richelieu, de La Haute-
Yamaska, des Jardins-de-Napierville, de 
Longueuil, de Marguerite-D’Youville, 
des Maskoutains, de Pierre-De Saurel, 
de Roussillon, de Rouville, de la Vallée-
du-Richelieu et de Vaudreuil-Soulanges. 
La Montérégie compte également deux 
réserves amérindiennes : Akwesasne et 
Kahnawake.

Le principal moteur économique de la 
Montérégie est le secteur des services, 
qui représente à lui seul plus de 75 % des 
emplois. Cette région occupe également 
une place importante dans le secteur de 
la fabrication.

Au chapitre du développement industriel, 
la Montérégie joue un rôle clé en raison 
de ses entreprises, ses parcs industriels et 

ses centres de recherche. Elle accueille des 
chercheurs de réputation internationale 
dans les secteurs de la haute technologie, 
de l’énergie et des métaux. Elle possède 
un sous-sol riche en calcaire, en minéraux 
d’argile et de silice. D’ailleurs, plusieurs 
établissements miniers tirent profit de 
ces ressources.

On trouve également des entreprises 
manufacturières, des établissements 
de transformation des aliments et de la 
fabrication de matériel de transport. ■

 17   Centre-du-Québec

 16   Montérégie
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Les quatre cégeps de la Capitale-Nationale, soit les cégeps Champlain St.Lawrence,  
Garneau, Limoilou et Sainte-Foy unissent leurs forces afin de mettre leur expertise et  

leur savoir-faire à la disposition des entreprises de la région.

cegepsetcies.com/capitale-nationale

Vous souhaitez vous outiller pour 
SUPERVISER DES STAGIAIRES ?

Une formation pour outiller 
les superviseurs de stagiaires 
dans les entreprises est  
disponible.

Possibilité d’une subvention 
de 3000 $ par employé formé.

Offerte en partenariat avec la  
Commission des partenaires du  
marché du travail (CPMT).

La CBJC rend hommage à M. Aimé Larue

Il devient membre honoraire 
de l’organisme

( JB) Lors de son dernier conseil 
d’administration, la Corporation du bassin 
de la Jacques-Cartier (CBJC) ainsi que les 
employés ont rendu hommage à M. Aimé 
Larue pour ses 20 ans d’engagement auprès 
de l’organisme.

Afin de souligner l’engagement de M. Larue 
au sein de la CBJC, on lui a conféré le statut 
de membre honoraire de l’organisme. Déjà 
impliqué auprès des associations de chasse 
et de pêche de la région et dans des projets 
salmonicoles, Aimé Larue s’est joint, en 
1991, à la Corporation de restauration de la 
Jacques-Cartier (CRJC) lors de la création de 

la ZEC saumon. Il a subséquemment siégé 
plusieurs années au conseil d’administration 
de la CRJC et, par la suite, de la CBJC dont 
il a été président en 1994. Malgré son retrait 
comme administrateur en juin dernier, 
M. Larue poursuit son engagement bénévole, 
notamment au Comité saumon de la CBJC.

Si vous désirez suivre l’exemple d’Aimé Larue, 
la direction de la CBJC vous invite à vous 
joindre à elle à titre de bénévole.

Pour plus d’information : 418 875-1120 ou 
cbjc.org ■

M. Aimé Larue, membre honoraire de la CBJC et M. Claude Sauvé, président de la Corporation du bassin de la 
Jacques-Cartier.

Le 25 avril 2018 à l’Hôtel Plaza Québec

Souper-bénéfice de la 
Fondation Réno-Jouets

(JB) Les jeux figurent parmi les plus 
importants outils de formation 
pour l’enfant. C’est par eux que les 
enfants découvrent le monde. Les jeux 
stimulent la curiosité, la coordination, 
le langage, la motricité et l’éveil des 
sens des jeunes. Nous nous souvenons 
tous de l’émerveillement que nous 
éprouvions lorsque nous recevions des 
jouets comme cadeaux. Quelle que soit 
l’époque où nous vivons, les jeux et les 
jouets insufflent de la magie au cœur 
des enfants.

La 13e édition du souper-bénéfice de 
la Fondation Réno-Jouets se tiendra le 
25 avril prochain, à l’Hôtel Plaza Québec 
sous l’égide de Lussier Dale Parizeau 
Assurances et services financiers. Les deux 
présidents d’honneur sont MM. Gaëtan 
Gagné, président et chef de la direction 
de l’Aéroport international Jean-Lesage 

de Québec et Mario Girard, président-
directeur général de l’Administration 
portuaire de Québec. C’est un événement 
qui attire chaque année de nombreux 
gens d’affaires et philanthropes de la 
Capitale-Nationale.

Entre ciel et mer
« La Fondation est fière de compter sur 
le soutien des présidents de ces piliers 
du transport dans la région. Que ce soit 
par voie aérienne ou maritime, les jouets 
parcourent du chemin, depuis leur lieu de 
fabrication vers différentes destinations. 
En leur offrant une deuxième vie, on leur 
donne une nouvelle chance de voyager 
pour le bonheur d’un autre enfant », 
souligne la directrice de la Fondation 
Réno-Jouets, Annie Asselin.

Depuis sa création, la Fondation a remis 
plus de 624 000 jeux aux enfants. ■

La 13e édition du souper-bénéfice de la Fondation Réno-Jouets se tiendra le 25 avril prochain, à l’Hôtel 
Plaza Québec.
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Fière de transporter et supporter les 
créateurs d’emplois au Québec

Proud to carry and support the job 
creators of Quebec

ON PEUT 
ÊTRE FIERS.  

Propulser nos manufacturiers innovants, c’est la mission que nous nous 
sommes donnée. Concrètement, c’est 825 millions de dollars injectés 
afin d’encourager le virage numérique et améliorer la productivité, 
accroître la compétitivité et assurer la pérennité de nos entreprises 
manufacturières. Alors, oui, quand les manufacturiers de chez nous 
innovent pour exporter partout dans le monde, on peut être fiers.
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manufacturiersinnovants.com
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Soirée du Prix Créateurs d’emplois du Québec

Les lauréats réagissent
(JB) Au lendemain de la remise du Prix 
Créateurs d’emplois du Québec, plusieurs 
entrepreneurs ont fait mention de l’événement 
sur leur site Internet ou leur page Facebook. 
En voici quelques-uns.

Alithya

La contribution d’Alithya au développement 
économique du Québec a été brillamment 
reconnue par le Conseil du patronat du 
Québec (CPQ) qui lui a décerné le Grand 
Prix Champion national lors du Gala Prix 
Créateurs d’emplois du Québec. M. Paul 
Raymond, le président et chef de la direction 
d’Alithya, a fièrement accepté le prix en 

rendant hommage aux premiers artisans du 
succès de l’entreprise : ses 1 600 conseillers 
sur qui reposent la réputation d’excellence 
de la firme et la confiance accordée par ses 
fidèles clients.

« Sans son bassin de conseillers chevronnés et 
expérimentés, sans ces experts qui permettent 
l’atteinte de nos objectifs les plus ambitieux, 
Alithya n’existerait pas. Au fil des années, elle 
est devenue une référence dans son secteur 
d’activités et sa croissance soutenue n’est 
pas étrangère à ses employés qui livrent des 
solutions taillées sur mesure à des clients 
de grande envergure. L’entreprise entrevoit 
l’avenir avec beaucoup d’optimisme et invite 

les professionnels en technologie numérique  
à joindre son équipe dynamique et 
motivée », a lancé M. Raymond qui a profité de  
l’occasion pour remercier le Conseil du 
patronat du Québec pour cette prestigieuse 
distinction.

Canards du Lac Brome

Le journal L’Étincelle du 21 octobre 2017 
fait mention de l’obtention du Grand Prix 
Créateurs d’emplois du Québec catégorie 
Coup de cœur dans ses pages et a accompagné 
l’article par une photo que nous reproduisons 
dans cette édition du Journal Nouvelles 
Économiques. 

Premier Tech

« La création d’emploi est la conséquence 
directe de la croissance accélérée que nous 
connaissons (…) Sans les membres de l’équipe 
Premier Tech, rien ne serait possible. Ce sont 
eux qui, chaque jour, nous permettent de 

continuer à faire la différence pour nos clients 
en saisissant les occasions de croissance qui se 
présentent à nous ». Jean Bélanger président 
et chef de l’exploitation de Premier Tech.

Groupe Rémabec

« C’est avec beaucoup de fierté que nous 
recevons ce prix. Lorsque nous avons 
fait l’acquisition des quatre usines de la 
division des produits forestiers de Kruger 
en Mauricie, plusieurs trouvaient que nous 
prenions un grand risque. Le défi était de 
taille, il faut l’avouer (…) Nous sommes fiers 
d’être aujourd’hui l’employeur direct de 
près de 2 000 personnes au Québec dont 
948 travaillent en Mauricie. Nous croyons 
en l’avenir de l’industrie forestière pour la 
région et nous continuerons de travailler sans 
relâche, car nous avons le devoir et l’ambition 
d’aller encore plus loin », a déclaré Réjean 
Paré, fondateur de l’entreprise et directeur 
des opérations.

Paul Raymond, président et chef de la direction du Groupe Alithya, entreprise lauréate du Grand Prix Créateurs 
d’emplois du Québec, catégorie Champion.

Le Grand Prix Coup de cœur a été décerné l’entreprise Canards du Lac Brome. Dans l’ordre habituel : Julie Fortin, 
directrice des ressources humaines; Nina Dickey conseillère en ressources humaines; Brigitte St-Julien, directrice 
marketing; Lucie Guillemette, conjointe de Mario Côté. À l’arrière : Hugues Grimard, maire d’Asbestos et préfet des 
Sources; Timmy Denis, coordonnateur des ressources humaines; Claude Trottier, président-directeur de l’exploitation; 
Mario Côté, actionnaire et Philippe Girard, conseiller politique de la députée Karine Vallières.

Jean Bélanger président et chef de l’exploitation de 
Premier Tech, entreprise Championne pour la région du  
Bas-Saint-Laurent, a salué les efforts des membres de 
toute l’équipe.

Pierre Dolbec, président de la Corporation des parcs 
industriels de Québec et Réjean Paré, fondateur et 
directeur des opérations du groupe Rémabec inc, 
entreprise lauréate dans la catégorie Coup de cœur 
pour la région de la Mauricie. Premier Tech, entreprise 
Championne pour la région du Bas-Saint-Laurent, a salué 
les efforts des membres de toute l’équipe.
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À partir de 

2, 3, 5 ou 7 nuits

par personne,

par nuit29$
 4 à 32 chambres , jusqu’à 80 pers.

À LOUER
au pied du Mont-Sainte-Anne

Partys de bureau, réunions de travail, etc.

www.chalets-village.com
Réservations : 1 800 461-2030

www.transcanada.com

Nous saluons votre énergie
Depuis plus de 65 ans, c’est avec fierté que TransCanada fournit 
l’énergie dont des millions de Nord-Américains dépendent pour 
chauffer et climatiser leur maison et alimenter les transports et les 
entreprises. Notre engagement envers la sécurité des collectivités ne 
cesse pas avec la construction d’un pipeline ou d’une installation. 
Au contraire, cette étape marque le début d’une relation qui durera 
tout au long de nos activités d’exploitation.

Morneau Shepell

« Morneau Shepell se consacre à bâtir une 
économie durable, en créant des possibilités 
d'emploi et en dotant les organisations de 
ressources appropriées pour favoriser un 
milieu de travail sain, a déclaré Julien Ponce, 
vice-président exécutif pour l'Est du Canada et 
chef du groupe national des Services-conseils, 
Morneau Shepell. Nous sommes honorés 
d'être reconnus comme l'un des principaux 
employeurs au Québec, et nous poursuivrons 
nos efforts afin de créer de nouveaux emplois 
pour les gens de la province ».

Microbrasserie St-Pancrace

« Wow tout un honneur, Champion Côte-Nord 
à la soirée Prix Créateurs d’emplois. Merci à 
notre super équipe avec qui nous partageons 
ce prix! » (André Morin, copropriétaire de la 
Microbrasserie St-Pancrace)

Construction RIC

« Construction RIC est fière de participer 
aux Prix Créateurs d’emplois » (Benoît Dubé, 
directeur principal de Construction RIC).

Léopold Beaulieu, président-directeur général de Fondaction et Jean Demers, associé directeur chez Morneau 
Shepell, entreprise lauréate dans la catégorie Champion pour la région de Montréal.

André Morin et Karine Savard, de la Microbrasserie St-Pancrace, ont publié cette photo à la suite de la réception 
du trophée décerné à l’entreprise lauréate dans la catégorie Champion pour la région de la Côte-Nord.

Les membres de l’équipe de Construction RIC ont vite fait d’immortaliser leur soirée de gala.

Cr
éd

it 
ph

ot
o 

: G
ill

es
 F

ré
ch

et
te



14	 Le journal Nouvelles Économiques      |      Volume 3 – Numéro 9      |      Mars 2018	 www.journal-local.ca

Sur les terrains 
de la PGA
Jean-Bertin Gingras

Chronique
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Golf et environnement 
Les personnes qui 
travaillent pour 
protéger la nature qui 
nous entoure on les 
appelle les verts. Il y 
a un parti politique 
vert, il y a des collèges 
certifiés verts, etc… 

Si on parcourt un 
terrain de golf il me 
semble que c’est vert 
partout; existe-t-il une certification pour les terrains de golf pour les 
déclarer vert dans le sens écologique du mot ?

La réponse est oui.

L’organisme s’appelle « Audubon International », il est américain et 
il fait la promotion du « Audubon Cooperative Sanctuary Program 
for Golf » depuis 1987. Une dizaine de terrains du Québec ont obtenu 
la certification Audubon. Pour devenir membre certifié il faut un 
plan environnemental qui définit la gestion :

• de la faune, des oiseaux, du gibier;

• de la réduction et de la sécurité dans l’utilisation des produits 
chimiques;

• de la qualité, de la conservation et du recyclage de l’eau;

• de la promotion de la protection de l’environnement.      
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Ces trois photos prises en 
novembre 2017 au TPC Myrtle 
Beach South Carolina, donnent 
un exemple de mise en pratique 
du souci écologique. Les bornes 
indiquant la distance des 150 
verges du vert, au lieu d’être un 
piquet blanc, sont devenues des 
cabanes d’oiseaux.

Un ornithologue m’expliquait que 
partout en Amérique ce type de 
nichoir peut aider à sauver des 
espèces menacées comme le  
merle bleu.

UNE FONDATION SOLIDE  
POUR UN DÉVELOPPEMENT     
DURABLE : LE BOIS.

Mine Raglan

« Ce prix reconnaît notre contribution en matière de maintien d’emplois de qualité dans une 
perspective de développement durable (…) Nous sommes très fiers de s’être vus décerner 
cette reconnaissance d’envergure qui reflète les efforts de multiples entrepreneurs évoluant 
aux quatre coins de la province pour bâtir un Québec prospère ». (Jean Drolet, directeur des 
ressources humaines pour la Mine Raglan)

Ciment McInnis

« Nous sommes heureux de remporter ce prix, qui récompense la participation importante 
de McInnis sur le plan de la création d’emplois. Ce prix est la preuve tangible de notre 
engagement indéfectible pour redresser l’économie de la Gaspésie. McInnis s’est installée 
pour le long terme et fournira des emplois, directs et indirects, à plusieurs générations de 
travailleurs dans la région de la Gaspésie–Îles-de-la-Madeleine », a indiqué le président et 
chef de la direction de Ciment McInnis, Hervé Mallet.

Pierre Cassivi, fondateur et président-directeur général du Prix Créateurs d’emplois du Québec et Jean Drolet, 
directeur des ressources humaines de Mine Raglan, lauréate dans la catégorie Coup de cœur pour la région du 
Nord-du-Québec.

Léopold Beaulieu, président-directeur général de Fondaction et Hervé Mallet, président et chef de la direction 
de Ciment McInnis, entreprise lauréate dans la catégorie Coup de cœur pour la région de la Gaspésie-Îles-de-la-
Madeleine.
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TOUT SAUF CONVENTIONNEL

Cégeps&Cies – Capitale-Nationale

Bien outillés pour 
superviser des stagiaires?

Collaboration spéciale

CÉGEPS&CIES–CAPITALE-NATIONALE

Un stagiaire qualifié peut s’avérer une 
ressource fort précieuse au sein d’une 
équipe pour contribuer à former une relève 
pour l’entreprise en contexte de rareté 
de main d’œuvre, pallier à un surcroit de 
travail ou aux vacances, ou encore prendre 
en charge un projet spécifique. Mais 
comment préparer l’accueil et accompagner 
le stagiaire pour que l’expérience soit 
bénéfique tant pour l’étudiant que pour 
l’organisation? Comment bien évaluer 
les apprentissages du stagiaire dans 
votre milieu de travail? Les cégeps de la 
Capitale-Nationale, en partenariat avec la 
Commission des partenaires du marché du 
travail (CPMT) offrent une formation pour 
outiller les superviseurs de stagiaires dans 
les entreprises, jumelée à une subvention 
pouvant aller jusqu’à 3 000 $ par employé 
formé pour la supervision.

Ce dernier a en effet un rôle important 
à jouer dans le succès du stage, autant 
pour l’étudiant que pour l’entreprise, et la 
formation proposée lui permettra d’être 
mieux outillé pour accueillir, superviser et 
évaluer son stagiaire tout en permettant à 
l’entreprise de maintenir son rythme et de 
demeurer performante. La formation de 
courte durée (de 9 h à 16 h) est offerte par les 
établissements d’enseignement membres de 
Cégeps&Cies - Capitale-Nationale (Garneau, 
Limoilou, Sainte-Foy et St. Lawrence).

Dans le cadre de stages de développement 
de compétences ou de mise en œuvre de 
compétences, le superviseur de stagiaires 
en milieu de travail a comme principale 
fonction d’accueillir et de favoriser 
l’intégration des stagiaires, d’estimer le 
niveau des habiletés acquises au regard 
des tâches ou des activités à accomplir, de 
déterminer les situations d’apprentissage 
et d’enseignement à effectuer, de former 
les stagiaires, de les encadrer, de superviser 
le travail et les apprentissages réalisés, 
d’évaluer la progression des apprentissages 
réalisés et de remédier aux difficultés, le cas 
échéant. De plus, le superviseur s’assure de 
faire de la rétroaction régulièrement avec 
les stagiaires et l’équipe pédagogique afin 
d’ajuster ses interventions au fur et à mesure 
de leur apprentissage. 

Plus spécifiquement, la formation de 
Supervision de stagiaires en milieu de 
travail vise à : 

• �rendre la personne efficace dans l’exercice 
de sa fonction de superviseur sans 
perturber de façon trop importante ses 
tâches et responsabilités habituelles; 

• �avoriser l’intégration du stagiaire à la vie 
professionnelle dans l’entreprise de façon 
aidante et permettant une contribution 
rapide du stagiaire;

• �favoriser l’évolution du stagiaire 
et l’approfondissement de savoirs 
professionnels dans le but de le rendre 
le plus compétent possible et pertinent 
pour l’entreprise qui pourrait vouloir le 
garder comme salarié par la suite.

Cadre de subvention  
aux entreprises
Le Fonds peut accorder à une entreprise qui 
présente un projet admissible une somme 
forfaitaire qui sera de 3 000 $ à compter du 
1er avril prochain pour un ou des stages de 
mise en œuvre ou de développement de 
compétences.

L’entreprise peut désigner autant de 
superviseurs qu’elle le souhaite. Ceci peut 
lui permettre de mettre en place une équipe 
fonctionnelle qui saura utiliser les stages 
comme une plus-value pour l’organisation, 
et même à moyen et long termes contribuer 
à la productivité de l’entreprise.

Le premier objectif de cette formation est 
de favoriser une meilleure adéquation 
entre la formation technique et les besoins 
en constante évolution du marché du 
travail en augmentant les occasions de 
rapprochement entre les cégeps et les 
entreprises. 

Des stagiaires qualifiés
Des stagiaires qualifiés seront bientôt 
disponibles. C’est le bon moment pour 
faire des offres de stage dans les domaines 
suivants :

• �Bureautique

• �Comptabilité et gestion

• �Développement Web et médias interactifs

• �Éducation à l'enfance

• �Éducation spécialisée

• �Électronique

• �Génie civil

• �Génie industriel

• �Géomatique

• �Gestion de commerces

• �Informatique

• �Logistique du transport

• �Mécanique du bâtiment

• �Orthèses visuelles

• �Ressources humaines

Mécanisme d’octroi des 
subventions simple
Le processus pour participer au programme 
est très simple :

1. �L’entreprise conclut une entente de stage 
avec un des Cégeps participants.

2. �L’entreprise inscrit son superviseur de 
stage à la formation Supervision de 
stagiaires en milieu de travail et dépose 
sa demande d’aide financière. Il est 
important que la demande de subvention 
soit reçue avant le début du stage.

3. �L’aide financière est versée à la fin du 
stage.

Nous vous invitons à contacter l’un de 
nos conseillers aux entreprises pour 
vous supporter dans l’identification des 
opportunités de stage et dans les démarches 
visant le programme incitatif. ■

La formation de Superviseurs de stagiaires est offerte d’ici le début de ces stages.

www.cegepsetcies.com/capitale-nationale
(Recherchez « Programme de supervision de stage » sur le site du cégep de votre choix.)
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Partenaire (cocktail et spectacle)     150 $ *
Régulier                                      65 $ *
Étudiant                                        20 $
* Un reçu sera remis

29 MARS 2018 À 20 H

DANIEL 
BÉLANGER

Concert-bénéfice de la Fondation du Cégep Garneau

Creaform

« Ce prix est un grand honneur. L’entreprise a le vent dans 
les voiles : nous emménagerons le mois prochain dans 
notre nouveau siège social qui triplera notre capacité de 
production et nous comptons embaucher 150 personnes 
à Lévis d’ici cinq ans. Ce prix nous arrive donc comme une 
belle marque de reconnaissance de notre contribution à la 
prospérité régionale », a commenté la directrice des ressources 
humaines de Creaform, Catherine Thomas.

OpenMind Technolgies

« OpenMind Technologies inc. a impressionné le jury du 
concours Créateurs d’emplois du Québec en 2017 parce 

que l’entreprise a non seulement créé 18 emplois en 2015-
2016, mais elle affiche également un taux de rétention 
exceptionnellement élevé, et ce, dans un domaine très 
compétitif ». ■

François Blais, ministre de l’Emploi et de la Solidarité sociale et Catherine 
Thomas, directrice des ressources humaines chez Creaform.

L’équipe d’Openmind, lauréate dans la catégorie Coup de cœur pour la région des Laurentides, célébrant la victoire de l’entreprise.

Jonathan Léveillé et Jessica Degrève ont mis cet égoportrait en ligne durant la soirée du gala.
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morneaushepell.com  •  infoSST@morneaushepell.com
514.848.9899  •  418.650.4490

No. 1
des mutuelles de prévention au Québec

14 MARS 2018 À 17 H 30
Coût | 65,50$ 

Activité ouverte à tous !

Billets en vente sur Eventbrite

VS

BIENVENUE AMI(E)S BLEUETS !
Le seul réseau pour les gens d’affaires originaires 

du Saguenay−Lac-Saint-Jean.

VENEZ VIVRE UNE SOIRÉE EXCITANTE 
OPPOSANT LES REMPARTS ET LES SAGUENÉENS !

Venez réseauter en compagnie des autres membres 
du Cercle des Bleuets de Québec tout en venant 

encourager votre équipe favorite. Vous pourrez déguster 
un délicieux buffet avec entrées chaudes et froides, 

repas principal et table de desserts accompagné 
d’une consommation (bière ou vin). Les boissons 

non-alcoolisées sont offertes à volonté.
Vous vivrez cette expérience dans l’un 

de nos « bunker » spécialement réservés 
avec une vue imprenable sur la patinoire. 

Une occasion de s’amuser en bonne compagnie !

Nos partenaires

La conciliation travail-famille chez Nubik

Une façon originale de 
retenir ses employés

JACQUES BÉLANGER

redaction@journal-local.ca

En novembre dernier, la présidente de Nubik, 
Katie Bussières, a reçu le Prix Entrepreneure 
de l’année dans la catégorie « moyenne 
entreprise » décerné par le Réseau des femmes 
d’affaires du Québec.

Travailler à distance, mais conserver un lien 
solide entre les membres de l’équipe, voilà le 
défi qu’a choisi de relever l’entreprise Nubik, 
qui compte des bureaux à Montréal, Québec, 
Ottawa, Fredericton et Toronto.

Nubik se spécialise en intégration de systèmes 
afin d’aider les entreprises à rationaliser leurs 
activités. Parmi les éléments qui distinguent 
cette entreprise, un semble ressortir tout 
particulièrement : son engagement en faveur 
d’un bon équilibre entre vie privée et vie 
professionnelle pour ses employés.

Ainsi, le modèle de travail est entièrement 
virtuel. « Cent pour cent de nos employés 
travaillent à la maison et la majorité a une 
famille », explique Mme Bussières, qui précise 
que, pour plusieurs observateurs externes, 
la chose peut sembler surprenante étant 
donné le lien de complicité qui unit tous les 
employés.

Bien que la solution semble facile à coucher 
sur le papier, il reste que la gestion d’employés 
à distance n’est pas de tout repos. « Il faut être 
prêt à abandonner ses réflexes traditionnels 
et à penser autrement. Les ingrédients de la 
formule Nubik résident en grande partie dans 
un leadership participatif que j’ai instauré 
et par la mise en place d’un système de 
politiques qui font bon usage de valeurs 
significatives et partagées par les employés », 
poursuit Katie Bussières.

Cette façon de faire signifie qu’il n’y a pas de 
hiérarchie rigide, pas de bruits de couloirs, pas 
de cloisonnement des équipes ni d’entraves 
à la réussite. « Le travail de 9 à 5 a été aboli et 
nombreux sont les individus impliqués dans 
une ou plusieurs causes sociales », précise la 
présidente de Nubik.

Une flexibilité bienvenue

La flexibilité octroyée par le fait de travailler à 
la maison permet de réserver certaines plages 
horaires familiales (comme aller chercher les 
enfants au CPE ou à l’école), quitte à choisir 
d’autres plages plus matinales ou nocturnes 
au profit du travail. « Pour tout dire, Nubik est 
une entreprise laboratoire ayant élaboré une 
nouvelle formule qui redéfinit les concepts du 
travail à domicile. Et chacun semble y trouver 
son compte! », conclut Mme Bussières. ■

Katie Bussières, présidente de Nubik, une entreprise qui mise sur la conciliation travail-famille.
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AU PROFIT DE LA

Le mardi 28 août 2018
8 h Accueil, brunch, pratique 
 Formule :  4 balles meilleure balle

10 h Départs simultanés

16 h Cocktail

17 h Souper et soirée

250 $  Journée complète

75 $ Cocktail, souper et soirée (Taxes en sus)

Comité organisateur 3

La référence en location industrielle
à Québec!

Informez-vous sur nos disponibilités
dans le parc Colbert ainsi que
sur nos nouveaux projets sur

la Rive-Sud de Québec

418 651-2511
418 930-3842

www.sibr.ca 

Société immobilière Bruno Roussin inc.
3220, rue Watt bureau 218, Québec (QC)  G1X 4Z6

Tél. : 418 651-2511  •  Téléc. : 418 651-2766
 location@sibr.ca

www.journal-local.ca |     www.parcsindustriels.ca |     LE JOURNAL DES PARCS INDUSTRIELS |     OCTOBRE 2016     |     VOLUME 9 NUMÉRO 5

Avec le Rendez-vous à l’Aéroport international Jean-
Lesage se termine une année exceptionnelle au
niveau des événements présentés par M. Pierre
Cassivi, ainsi que son équipe de Parcs industriels.ca
Cette rencontre a connu un engouement qui ne fait
que se poursuivre d’événement en événement depuis
le début des activités de Parcs industriels.ca. M. Gaétan
Gagné, président et chef de la direction de l’aéroport
a reçu les industriels et leur a fait découvrir les
installations de celle-ci et miroiter tous les avantages
que représentent les travaux effectués à l’aéroport
afin de faciliter les échanges commerciaux interna-
tionaux à partir de Québec. 

Cet événement venait clore une année marquée sous
le signe de quatre événements d’exception, ainsi que
d’un événement hors-série chez Adrénaline Sports
du boulevard Hamel, un événement qui deviendra
un rendez-vous annuel. Quant aux quatre autres évé-
nements de grande envergure, mentionnons la visite
dans les locaux du CRIQ en mars dernier, suivie de
celle aux installations du Port de Québec en mai. 

Lors de la reprise des Rendez-vous à l’automne,
notons le premier événement du 14 septembre dernier

chez Robitaille Équipement, suivi évidemment de la
visite à l’aéroport de Québec. 

Mentionnons aussi, le travail du Comité golf qui fait en
sorte que la prochaine Classique inter-parcs industriels
de 2017 se tiendra encore une fois à guichet fermé. Il ne
reste que quelques places à combler. 

Au cours de la dernière année, le nombre de partenaires
associés à Parcs industriels.ca a pratiquement doublé, des
partenaires importants permettant d’encore une fois enrichir
l’offre de produits et de services offerte aux industriels. 

La production d’une vidéo de très grande qualité a aussi
été produite et démontre toute l’ampleur que représentent
les parcs industriels dans la grande région de Québec.
Il vaut la peine d’aller la visionner sur le site de
parcsindustriels.ca Vous pourrez par la même occasion
découvrir tous les gouverneurs des zones et parcs
industriels de la grande région de Québec. De plus, le
site renferme près de 50 000 photos d’industriels prises
au cours des différents événements réalisés par Parcs
industriels.ca depuis ses débuts. 

Parcs industriels.ca représente un modèle qui suscite la
curiosité bien au-delà de la région de Québec. D’autres
municipalités et des organismes sont intéressés de re-
garder de plus près la façon de procéder de cet organisme
et à peut-être l’appliquer chez eux. �

Parcs industriels.ca connaît une année 2016 exceptionnelle

M. Pierre Cassivi, président-directeur général de Parcs industriels.ca

La Corporation des parcs industriels de Québec
(CPIQ) a été créée en 2010, ce qui fait qu’elle
est en route pour célébrer son septième an-
niversaire. Et le moins qu’on puisse dire c’est
qu’elle connaît un franc succès. Elle a su se
tailler une place de choix dans le milieu éco-
nomique de la grande région de Québec. 

Les industriels des différents parcs de la grande
région de Québec ne se sont pas fait prier
pour y prendre une place importante afin de
contribuer à défendre leurs intérêts et ceux
de leurs voisins. D’ailleurs, leur excellente
participation au sein du conseil d’adminis-
tration de la Corporation, indique bien tout
le sérieux et l’engagement de ces hommes et
de ces femmes qui prennent du temps, malgré
leur emploi du temps très chargé, pour s’oc-
cuper de leurs intérêts communs. 

Ces gens d’affaires ont aussi décidé de consa-
crer du temps à faire partie de comités appelés
à approfondir certains dossiers importants
pour les industriels. Parmi les succès obtenus
par ces comités, rappelons celui sur la taxation
municipale, dont les efforts ont fait en sorte
que la Ville de Québec ajuste la taxation des

industriels à un taux de 1,9 %, ce qui était
beaucoup intéressant pour ceux-ci. 

Du côté du comité sécurité, il s’effectue
beaucoup de travail et ses membres font
avancer les dossiers prioritaires des indus-
triels. Au cours des prochains mois, des
rencontres sont prévues avec le Service de
police de la Ville de Québec. Du côté du
comité de formation, des efforts sont ac-
tuellement consacrés à valoriser les finis-
sants des différentes institutions d’ensei-
gnement. Un projet de répertoire de ces
finissants est également à l’ordre du jour. 

De plus, le comité environnement de la
CPIQ est très dynamique et ses membres
se rencontrent de façon régulière et traitent
de dossiers importants qui sont mis de
l’avant. Et ce, sans oublier, le comité
golf formé également d’industriels, et
dont le travail inlassable fait en sorte que
la Classique se déroule toujours à guichet
fermé. 

Six ans plus tard, nous pouvons dire que la
Corporation est l’organisme parmi les plus,
sinon, le plus dynamique, de la grande ré-
gion de Québec pour défendre les intérêts
de ses membres. �

YVON GIROUX

redaction@journal-local.ca

YVON GIROUX

redaction@journal-local.ca

M. Pierre Dolbec, président de la Corporation des parcs industriels de Québec. 

La Corporation des parcs industriels de
Québec (CPIQ) connaît un franc succès
depuis sa création en 2010

Pour informations  
et réservation : 

David Cassivi  
418 905-1414  

davidcassivi@icloud.com
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L’Association des entreprises du parc industriel du Haut-Saguenay

Présentation du conseil 
d’administration 2017-2018

(JB) L’Association des entreprises du parc industriel du Haut-Saguenay (AEPIHS) a présenté 
son nouveau conseil d’administration lors de son assemblée générale annuelle qui a eu lieu 
en décembre dernier.

L’Association des entreprises du parc industriel du Haut-Saguenay est un partenaire 
économique du parc industriel Henri-Girard, un levier économique de taille pour la région qui 
comprend plus de 160 entreprises, regroupe 3 600 employés et totalise un chiffre d’affaires de 
plus de 200 millions de dollars annuellement. L’AEPIHS soutient le développement industriel 
des entreprises du secteur et œuvre en faveur de leur rayonnement à travers le Québec. ■

Ouverture d’une première microdistillerie en Outaouais

Une contribution de 115 000 $

(JB) L’entrepreneur Pierre Mantha vient 
de démarrer Artist in Residence (AIR), une 
microdistillerie artisanale ultramoderne 
située dans l’aéroparc de Gatineau.

Il s’agit de la première distillerie en Outaouais, 
avec l’une des plus grosses capacités de 
production artisanale au pays. Une vodka 
et un gin sont prêts à être commercialisés, 
ainsi que d’autres produits, dont un whisky 

et un rhum, qui sont présentement au stade 
du développement.

M. Mantha a bénéficié d’un service 
d’accompagnement et d’une contribution 
financière de 115 000 $ de la part d’ID 
Gatineau, soit un prêt de 100 000 $ provenant 
de fonds locaux et une subvention de 15 000 $ 
provenant du fonds Incubation. ■

De gauche à droite : Stéphane Fortin, trésorier; Nathalie Simard, directrice générale AEPIHS; Jean-Eudes 
Duchesne, administrateur; Sylvain Morin, premier vice-président; Alexandre Harvey, président du CA; Fabienne 
Simard, administratrice; Sonia Potvin, administratrice; Marie-Jeanne-Bonneau, administratrice; Germain Gilbert, 
administrateur; Martin Lavoie, administrateur, Keiven Tremblay, administrateur. Absents sur la photo : Jean-Luc 
Plourde, deuxième vice-président, et Marilyn Gilbert, administratrice.

De gauche à droite : Pat Chartrand, directeur du développement commercial, Brigitte Allard, commissaire en 
développement d’entreprises à ID Gatineau et Pierre Mantha, propriétaire.
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on fait avancer le Québec

Au cœur
du plan

économique

entreprises.gouv.qc.ca
1 800 644-0075

ENTREPRISES
QUÉBEC

Simplifi ez 
vos démarches
auprès de l’État

Bénéfi ciez 
d’un meilleur 
accompagnement 
dans la gestion 
de votre entreprise


